
Sombra d« MI ameutions, et «Ion i 

L'A%nîr de Roubftfx-Tourôofnj »"• 

i et étranger qui mendiait et gai ter* mondait k I pots Turent entendu* par un de ses unis, H«mL 
«,iii« (leMin. w •oiums Pierre Vandeportaëlc. Art demeurant également rue Pierre-Legraod, qui 
*%.™ £*!££, &£?**'* « " " " t * a r r m au moment où Devriesb venait de N M -

atleiguit 
i ne pouvon» que lo 

X J I X_i H J ZE 
tes BnfantaduNord et ditPas-de-Calais 

ira te de» Enfai 

• quatre coups de couteau dont l'i 
! icune homme au-dessous de la tempe droite. 
Voyant qu'il* allaient être découvert*, le* 

tombait, le* aHee* et venue* de* homme» qui à 
la clarté d'une multitude de lanterne* * ~ 

de* voitures réduite* e 

i abondance, 

: personne 

L* locomotive du train tamponneur, qui porte 
le numéro 2334, a son tampon droit arraché, 
les tôles de devint sont tordue* i à quelques 

! mètres en avant d'elle, un wagon, dont l'essieu 
est faussé, ne peut rouler; il faudra le charger 

i véhicule spécial k grand* renfort; ' 

n*s Moeùijon 3 et Maria lî»Io«!' pieeri*»'. It 
Victor Danaou. W*a»ll ans. oivrier «oavrau h Jf- "»> BSlhuae H - J«l« Ubwre, tear«a*ier. 

Valrnc.inuei. ne dane cette ville, ayant appria m »_•*»• ™ r ^ ° l ,«* ,««***• »>ejere*j. « • " . 
Caroline Maillard, dont il »vait été Passant, roefeit * *<>iih«.x - H*nr. Looteo, ébéniste. « sa., ra» 8t-
msoar dencienu* relation* svec u iodi vida dont g**?** * t*»»""» Payait, journalier. ttsu,ru 
elle avait en de» enlaiitH. en reeMiut aae violenta Bt-amaurica. 

eatte «lia, veradeai hanr«»dal'apra*-**idi, il lui liât I p*»# r<l»ll J . M 

la propo* suivant : « Je viens devoir b» bon ami, F U t - U v I l «Je T o a r c o l N g r 
il fiut que ea ans j'ai dan* nia poche ta NMIJ l'un j des 13 et 14 décembre 
il partit et revint quelques matante après. ™ 

Il *a pn.«ipita alors *ur Caroline Maillard en I Naissances.—Jean DcrngBiwr*. rua Colbart 
criant : * Il tant que je te tuel » En mémo temps, ~ Marguerite JaanMlle, rue Petit-Village — J tanne 

lai porta de très nomhrenx lietxwa. rue de Lille — Camille IVIetoiube. 

t Pas-de-Catait 
Assemblée génér_.. 

•' sidente de M. Martel 

8c arrondissement, où il P 
du Nord i u o t l t '* *"»«it d'être l'objet. 

icha A Paris ^ Le docteur Masse, requr ~ 

rler pluIn 

, ido ps 
. aile r 

" uîte ' 1"a8on renverse, 

f iel, inspecteur général de porter plainte devant M. Barsbuchy, 
Univeretté. Apre* examen de la gestion de i « ' « d e police de permanence 

i m et le règlement des question* à l'ordre du ! K >? • * • df t l enquêta ouverte paa 
iour, la réunion a procédé à l'élection de son co- ' t r V ' '* P0'1™ d e mevié f u t mT e n ' 
inilé pour l'exreicc 1897. Ont été élus : Prési- f ' Utadl * m " 1 ' o n r" , n"Dt à mcilrc. ' • -w-
cent, M. Meircsse, président honoraire de l'As- l Ctf auteur* ue celte sauvage agreesion. Ce sont 
•ocialton de la preaie parlementaire; vice-1 *0B nommé*'Allred llcelercq, 18 ans, et Auguste 
«résident*, MM. Coutelier* elWecrls.Membres : i D"ceniM»' w «»> Journalier, demeurant - -

:. t.«u do b k-oric1 c-t ne Porte— Klore«ce Maadet, ruo Trois-Pierre* • 
des wagons j abandonna qu'après avoir loi-mftine reçu do nom- Juif* Maattlis. Crolx-Roa^e — Mario Deeaeateka 
delà voieetlbrenx eoupe do persoaoaa accourues au aecour» de rue Ur*uliue* — Uaniel Heiioion, m» tt'i^/k. 

j douze autres sont remia sur le* rails. la victime. Celle ri, bien que sérieusement bleaséa. queel — Reiw Hottaxcau, rne 
: beure du matin, un «»' actuflleuient ù peu pré* rétablie; elle no dut Lainbliu. rue du Laboureur, 
faisait >rivQtf MM !• " • «l"l<(a'«la résUlaiice trt* vive qa'ello oupou Dicèa. — Maria Sevarj, i moi 

débarrassée et livrée à lu draS r ^n;i° " i l l f > OT 

n«>ir niuiM lunuÉ .lu «nii> i put Méciiler avec le* bras. I/iraqu elle Tuf visitée Panl Petit. 30 am, m; 
^ P î n Ï Ï ^ J L ^ » J r L ^ » « . « r « » . LU \[m * «"•*<«"••»* P^ai t trantTqaatra bi"*sn«* pbile Bat.ear, « sna, 

e magia- , U n 8 e r , l c e d e tfanabordement a ute organise \„ („h„. ,!,„,, u j ( . i r l i.iMwom \ „ lràcel m i i , Umb^. i „ „ , , rUc- 81 Blaire 71 _ CaUÏeri 
mpagne l L e 8 "oyageurs descendaient, tMTMsstaaaat les lebile*. 1M, 7» I M . rue Dragon Ou — Maria Loti*!* 

a«nlipi* hnuc.iï imur ^I>I-P»IIPI>, cent L'HreWlMssj déclare que Daadoa a pr«nié<Utémn taHsdM*. UôpiUl civil. 
i.'naul •"f"'"*; »'•«* UJIJ le dmiontrant *a tracmier* visilu Ualiavs. — fculro : Julos Deatrie*, 83 

LE ROI DES CAFES 
H trouva à U Kalion 

C. CH011BT 

tUtttaB, i-onwiller d'Etat; Martel, Jon- d c u t » Kougea-Barre*. 
nart.dcpulé; Mio, chef du personnel des postes1 . ' ' f i p m e «ont ils se 
el Ulégraphea ; Edouard Noèl, Mnlc, Leïraae, ''0 I «..fe. 
homme* de lettre*; Cartier, Delacroix, U vide ! J™ idcssures if ft 
ai*t, llarbier et Le*ag«. 

dont ils «e sonf servi* est un couteau 

Mor-1. decedék Pagode 1 

Les acc iden t s 
Hier à onze heures du tnatin, le clieval-de 

M. Lortliiois, lilatour, «'est enibnllé an pussHge 
du car à vapeur, rue du l-'ittibourg-dc-ltoubaix et 

Association Amical» de l'Ordre du *JjIf* %*. I > , ^ t ^ , * * »• i ™ " ^ ' f**"-
. . . -, _ - » l sicr. il B caust* pour mi irurn's de iMrreaux. 

Mente afrteofa 1 _ Un peu p , i l a r J Mr§ linc h(,(ir,, „ d e m i e 
Oimnnclie, a eu lieu, A onze heures, k l'an-1 M. Ducbcz Alfred, tileur, cotif du Verl-Lion, a 

m a du Crand-Hotcl de Lille, la séance atUMalla étj raif«IB*, place du fiacttr*, par le car 1. M. 
de I' Usociation amicale des membres de l'Ordre 1 Duchcz a rcru quelques contusion* sans gravité, 
du Mérite agricole. 

..« première partie de la séance 

cinquante mètre* 
d'autre* voyageurs 

Cette collision, q 
des signaux par le 

lier boueux pour reprendre, rt-ji! 
loin, le train 

L due à l'inoli 
du train 

aillant ai les eirconutnnccu qui 

q.rru-li -i i 

début, un 
iable, mai* le service du transbordement à*été 
iveiui'iLi organisé. 
Les dég&ts sont considèrahlea. Toutes lé* 

oilure* du Irai» tamponneur tiont détériorées 
insi que les wagons jelet ' 

Î que k-chiffre des débats dépassera Îi0,000 

Les membres de l'ancien bureau out été 
téélus, savoir ; Président iulif, M. Laurent Mou 
Cbin ; vice-président*, MM. Coolcn et Coquellc ; 
«ecrétnire'général, M. Hector Si; 

. préfet du Nord, préaident honoraire 

Hier, vers deux heure» de l'après-midi, M. Agar 
M M M , 86 an*, dévideur, rue Ste-Catheriiie, cour 
du Ueau-Houuuet, passait rue des [loucher*, 
quand, à l'angle de la rue ltojale, il Tut renversé 
par une voiture dont le conducteur prit aussitôt 
la Tuile. M. Agar fut transporté a la pharmacie 
Waché, rue K*quermci*e, ou il reçut le* 
docteur Faucon qui constata des contusion* 
multiples sur le corps. 

Ag'tr a été transporté à la Charité a l'aide de 
la voiture d'ambulance. 

Le conducteur de In voiture auteur de l'acci-
Téri- ^ e n l r n f0tjcl1^ 8 0 n ch^wl au ''eu dc 

du secrétaire général, M. Hé 
îl'Hbord relaté les événements saillante de I 
Oép et les décisions pi 

s il a été r 
rares involnirca. 

Les bouchera 0 

- e t * poursuivi pour Mes-

ilité de faire courir 

le sympathique presïdei Laurent " o n n e n t fréquemment des accidenta qu'un peu 
• " • H de vitesae leur ferait éviter. 

ESI L?s vols 

ent, iî a porté la santé du Président dc la Hé-
il.lique. de M. Mèline, ministre dc l'agricul-
re cl président d'honneur de droit de T'asso-
«liîndcM- Vel-Ourand, président honoraire, 
de quatre membres promus au grade d'ofli- Couve* Eugèi 

Nous avons annoncé i) j a deux jours l'arres
tation d'un individu, belge d'origine, qui met
tait à contribution les étalages des principaux 
magasins de notre ville. Deux nouveaux voleur* 

faire pincer. Ce sont 
. t : i 11 

en impie membre de cette Association 
cuit, mais en membre éclairé et dévoué, de* 

5i-»mlcs queslions qiri ititérossent l'agriculture 
<• la région du NoW: là question des »ucren, la 

des blés, ta question monétaire, de* 
LE N O R D 

k Kouges -Darres 

en- K nlnée la Société des AgricuUeur* du Nord 
û se tenir dans une altitude bien ferme, bien 
un mime. C'est *3lon lui le moyen le plus «ur 
d niverkunrèaullatdèïiré. 

• Hector Simon a porté la santé de M. Emile 
D: ; ine, Président de la Société des Agriculteurs 
du Snrd qui, dit-il, « guide les débuts de rctte 

Sud-mgeavec la vigueur d'un jeune et la sagesse 
un vieux » M. Davnine a remercié du fond du 

cceur. et, adonné l'assurance que son dévoue
ra n' ne se démentirait point. 

le Préfet, appelé ailleurs, t'est alors retiré. 
Quelque* toaets ont été encore porté*, entre . . 

«...res u M- Deleporte-Bayarl, trésorier de la marchandises venant de Roubni 
ftoKftéde* ftgnetftnn du Nord, rngronome posé de huit wagons ponr voyng. 
" 'ngué qui est toujours ^ur lu bn-clie lorsqu'il 

Vagriculture ; à M. Ccerls- hier soii, un peu avant huit heures, a h" bifur-
des lignes de Itoubaix-La Madeleii 

VALENCIENNES 
Moi-t sutite. — Hfter, vers 41 heures et demi 

du soir, te nommé Horin Hyacinthe, *8 aui 
chimiste, aux Forgea et Aciéries, en prenant 
une chope chez la femme tfruniau, nibaretière, 
rue de Valenciennea est mort subitement, après 

n coup sur la chope qu'on venait de 
Les consommateurs lui prodiguèrent 

- • possible, mois inutile. Il fut re-
domiclle, rne dc Tu-
et père de deux cn-

| lui scrvii 
I tous le* 
conduit en voilure a 
renne, Horin est otarie 
fanls. 

UN INFANTICIDE A VfEUX-CONDË 
Le parquet dc ValencieoneB s'est transporté 

à Vieux-Condé pour instruire une affaire d'in
fanticide. La coupable a été dénoncée par la 
•age-femme qui «était aperçue de ia disparition 
de l'enfant. 

PAS-DE-CALAIS 
ARRAS 

ACCIDENT MORTEL 
Un ouvrier terrassier,Joseph Vandekcrckhove, 

originaire de Bruges, Agé de 34 ans, a été tué ce 
matin en travaillant aux terrassements de la 
nouvelle gare, dont l'entrepreneur est M.Kada*. 

Il était huit heures quand cet accident s'est 
produit. 

Vandekerekhovc élait occupé à charger de la 
terre dan* un wagonnet. H travaillait au pied 
d'une butte de trois mètres de hauteur, lorsque, ' 
tout A coup, un bloc de terre de plusieurs mè
tres cubes se détacha du haut delà butte et 
tomba sur le malheureux ouvrier. 

11 Tut enseveli sous la terre, et ses camarades' 
accoururent aussitôt, pour le dégager. Le mal
heureux mpirait encore ; il avait le* deux jam- [ 
bcs brisées et la poitrine défoncée. On le trans
porta dans une guérite, ou on lui administra un 
cordial, mais il rendit presque aussitôt le der-

fllle. A r 

MMCaM* à cisaaj aawa de réel*- 1 Nai» 

Etat-Civil de 

68,ru«daJ'Eptwfaet rue dasArts,200,281 
R O U B A I X 

La seule de la région du Nordcpi 
importe les cafés directement de 
t'tfe Bourbon, de Madagascar, Âfar-
tinique, Guadeloupe, Dahomey, */a-

MipnuM'maïque, Java, Haïti, Manille, Moka, 
Hopitau$r!?Tbéo-1 Mexique, Rio-Jamsiro. 

Consommateurs A T T G N T I O H I . 
A saurez- vous bien ch*-E VOK mareb^uds • 
Apfcicrs que les Cafés sortent 4e la torré- ' 

'. ïïiutîi"*i~ ~ ' "— faction de la maison. 
i : U I « 0 | 0 d-£r«aoaa*ie. 

vranl - J.-B, 

.I;i'<[iiari 

I dMl - 1 . 
Ravmond Dea-, 

Voici le rùle de* asHÎses pour la seconde T è t ^ W l S E r t 
extraordinaire du moi* Kiebar - Jlawle Dabay. &i a 

Julien Ixjundao. 

de décembre : 
Lundi 14 d<'f.jinhre. — WslMèn public: M. — Sw-aphïn Coppi 

Uourdoji, avoeulaétièral.— Ire affaire : Mœurs. 
Joseph Sftpr*! « témoini. Défcnseir : M llou 

Aiberiiuo KoDlaiu ruo du Tonkio 5 

finir*; César 

ur et' Col 

Publication* de marii 
.... - 2c affaire : Tonrttivo d'assasùiiat, Dovarr^aei,. nlaur et Ut 

Victor Dvadaa, 10 témoin*. Défenseur, M* De*- fc M aw "obiae'u? " ' 
**•£?***-- , - ,, . „ , . l t . . . „ I Mariages! - Enlre ! J«n« Playa. 82 an*>, a%M 

Mardi I.) dreombre. — Ministère public : M. rsrid et Victorme Dnbar. 24 au», journalière -
Wa^nn, substitut. — Ire affaire : Mœurs. Ben- Pierre Catkcbaut, » ans, appr&taar et Louise Petit, 
iamin Verplaelse, 7 témoins. Défenseur : M' 20 au», «ptut-lieosa. 
A... — îe affaire : Mœurs. Charles Coniper-I «SBJ ——— 
nolle. Défenseur : M' Degnnd. 

Mercredi 16 décembre. - Ministère public : T ? T " N T A X T f** XP O 
M. Bourdon, avocat général. - Ire affaire : | A 1 A N / " * X N \^/XliKj 
Coup* suivi* de la perte d'un œil. Gust 
flaiireul, fuis* Bailleul. Défenseurs : M' X 

mn i mm 
Marché* de Lille du Mlaecembre 

M t t r e h é w d e P a r i s 
! » • I l D a V e — b r e IWM1 

IBS : tt marquas — Tendance calme 

Paris, le 14 décembre 1996. 

' chi s'est ensuite èchanffe. 
MiniBlérc^public : M. I* ;i OjO a ouvert a 103.15 et finit k 105». 

feDKur : M- Hatlu, 
Jeudi 17 décembre. 

Waĝ on, substitut. 

vachea'.'"! 
V M I I . " ' . ' 
Uoutona... 

M. OU qté U t * Miren t 

TÉlfl 
Ire affaire : Moeurs. Au- i 

guitin Pecqaeur. Défenseur: M X . — teaf- l 
U * : Banqueroute frauduleuse et abus de 
coaflance, Charles Crombex, 17 témoins. Dé
fenseur : M- d'Hoogbe. 

Vendredi 18 décembre. — Continuation'de i 
l'affaire Crotnbez. 

Samedi 19 décembre. — Ministère public : H. ! 
Bourdon, avocat général. — Ire affaire : Avor-

U 3 1(2 ÔjO monte à 105.72. 
Tenu» toujours favorable du 
UroDiir lermetô mais pais da 

arable du Serbe 4 0|0 a «8.1 

L'ASSASSINAT DE V A -

Crédit Foncier 657. 
Comptoir Naliaaal d'Escompte 570. 
Crédit Lvounaie 766. 
Société ÔeadraU 510. 
L'action du Bec Auer varie eut™ 1020 a 1 
Las actions de 100 francs de la SocieU Vr 

des Cnarhoanagesdo JoDinppe-aurSaioLirL'. q 
Emet en ee moment, ont droit k no intérêt 1 
Eue! de C 0(0 prélèvemenu statni 

LENCIENNES, Charles klorban, 15 témoins. nIH a [oo franCa paiabl 
lwii*siWh*>l.iTlft*> Défenseur : M* Dubron la répartition et 54 fr. 

prés J a i l l i t . . . 

•£•» rite 
Ul 

» défimut. 

, ' V " 
h'eteniln* 1SM.. 

.*•• —Jeudi la \2. Rideau 
déeeiabrc, pande rcpréRenlation de gab. jvec le 7 OfO. a sa plaça dans 

" M. Verfnet, premier " 

gsoçnmmt des $p*ctact$s tt Concerts [ tion des capital 
eifere franco-tan _ 

G r a n d - T h é S t r e d e R o u b a i i ([I ippodrome). térielles e t morales de p n 

portafenjlb 

do fer français com 

tunis ienne , a;ui offre des (; 
îoralea de p re in ' 

pour la preoiie 

do la Société Pon- . 

Colon. 

1 

1 .IUM Bh S H I 

- OtBata, 10 be«u 

!^>ir Mlddling : 

tionale de mas ique a> Pa r i a . Orand-Opà: 

SAMSON A D A U L A 
Grand opara on a actes et 4 tabVaaui, poèn 

l'Acadc- pow. lllîil 'OMHIJM 
i » ssflr " s i Noanaéa 

Ferdinand Lemairu. • • ,„ ,„ • • 

f Dan* cette chute, M. Davenne «'est fracturé le 

Tniû pris en ècharpe p;5.'
,^oi,•el * rec"de* w""u,i<"" "" " 

II est eatrl lier 4 l'Mpiul. 
Dtgits considérable». — Pas de Victime» 

l.« t.mpM»m«>i « t i . te it.iM, l'un, d» ^Années de Succès - 60 Récompenses 

s'itgii de défendre l'agriculture ; ù M. Ccerls- hier 
Collette, le trésorier dévoué de l'association ; a tatàt 
M Hector Simon, le secrétaire-général et I' 

i Société; et la fête de famille a pris fin holtc'dé Roi7gës-¥n7rVsr^eVte^Rue. 
très gafment 

AGRESSION NOCTURNE 
f* c o n p M d e 

l>e train dc lloubni 
venait désengager m 

c o n t e n u W * toî^"..1« • * 

RICQLÈ 
"i IlerroidUwmenlu. 

lomaW WCQlX 

A vit tri» important. — Les représenta tioas 
d'opéra et d'opéra-comique données par ta troupo 
de Oand seront Ko»pcndues a partir de ce jour jus
qu'au jeudi T janvier léa>7. 

"""PETITECORRESPONDANCE " 
i . L. S. »•• #/- — L'autorisation Un préfet est 

obligatoire et ollo Ho sera dounéo aa'aprea avis ,]« 
maire et du aous-pret'el | • ' Oui ; 3 • Oui. — Q, D. A 

BOURS OE LILLt-
Dn 14 décembre lSÛd 

p. Ht:.. 

Emprunt» fv'llea et départe mante} 
1860 (obligation 100) 125 25. 

Actions banque* et dhertes 
BroaU et Cie (Ane. Cie Dole^tte) (k I 

Blamv (a 500 t. p.) 
Bruav. coupure de ] ' 

Douchv, 6îi 

ChmrbonfOe: (actions^ 
p. 1910. — B 
inçt. p. 23700. 

MARCHÉ A TERME 

<ft Roubaix-Tourcoing 
D« 14 décembre 

née*. — Ifanrice Wagaon, 

1-Diuu— Georges MaKai 

Cota offieielU d* 6 heures 1/! 
Peignées de la PlaU et de l'L'roguj. 

TYPE 1 11 TYPE t 11 PeigTd'A; 
oal.afabi-JJqnal. coa»r.y Type A a. 

sMOl. p.)n._S*30-Ligaj-.fi>s-Aire(Cio anonyme { . « ^ 1JJJ 3 « fl* " ' 

- » - - - [Mars...'.'.'.Y.'..|i3 876<3 CTj! V. 
JHO0M (obligations) . , *l « H 

(remb. à 500) p. 4*1 - Eacarpelle W Avril. , . ' . . : 3 875!3 » ï. " 

MO, t. p.) p. b60. 

a MU) p. 5i«. 

IrtJni» Cordon-

Marcel Adriaemsen», rnn Jacquard 167 
Dctolb 
HOM&Ô - Albert Met: 
Irma Dejardi 

Tilleul AI — Haul Devtrnaj, 

,. 1 ef nd, 3«1, 

de Lille 
ipl vide, venant I U n m 4o p a g ( , i a n o t Î M g u f 

H LHrt, le pril en trlmrpe au treizième anmi- ée Je.iK-piio-Mur-Samhre 
^ernier wagon, et, continuant de rouler, jeta l __ ^ 
untorze voilure* hors des rails dontlrois furent 
ttéralemcnt brojéi 

st l>*rbouu.ii<c« 

| un cjinarciac ia rue fnnaaeipDte ou u prenait 1,1s 
une chope au comptoir, quant en sortant il fut Rouges-Barre*, Verte-Hue. 

à L îiiior|iellé grossièrement par dem individus l,a tamponnement causa un bmil épouvan-
!vt«a qui passaient à ce moment. | table qui hl accourir tous les habitants des mai-

•vrieïe n« répondit point, ce qui excila en- sons voisines. Personne heureusement n'était 
toi* IttvantBge nos (îauijiromeneurs qui bientôt hk*^. Tout se borne s. des dégils 1res impor* 

Ui) . du crilne, lut faisant t 
La'^ 

orcad 

TRIBUNAUX 
Cour d'Assises du Nord 

aaBBBvfaM du J 4 dicembiv. t896 

Attentats à Ta p\>dtur à Roubaix 
'n sieur Joseph Snappe, 30 ann, manœuvre d 
açon h RoHÎiaii, laeslpl it'PLtcabis h la puilcui 
i ssssjaasaa*; a <-laq auH de réclgalou. 

UagaesHsiesm — JeaaaeUa l'ile 

Mari* Dhallni 
. I S."! - - J,W .pil KolTM.'llt. 

Hcltne Cbevaliof. 1 
ru. Hii 'Iurd-LcooirTl — Adèle V a n d o o r 
Franklin — La are Rogcx, 
Londutt, r ue la Lys 42 

Dujardin, 

- Klvi 
B Nain LtjnJuvt, r ue 1a Lys 42 — Henri F r a n e q . 

T7 - Albert Dujardin . r u ; Rossini 13. 
DecAs — Clara Dujardin, 20 jon ra . r u i Ixinguea 

Haies — Lc t i t i a Dogract, 15 nns, ru.! l ' ' i"snoy 117 
— J t s n B t e V l n i 1 IM — Henri 
Duria», 51 a a s . r u o l ' h o u l e 13* " 

) Pier rc-dc-Roul ia i i 
: Hostaer t , ; 

. Dotant . 73 
Harb ieu i — Romain 

Ani i . i l ' Ilollcville, 
- K r a D c o i a l l a l f a i t . 13 ans . 1 
— Cyrille Masore , M ans . Ur_. _ 
pré-jonlé aans vie, Hôtel Dieu — Dcbondues . 

M a r i a g e * . — Ent re : François S m e K tapi 

ïpéi-anee H 
d 'Rac 66 — Desmet, 

.' H d u 1 • Van U L.tt ^ 

POMMADE 
ANTIDAETREUSE 

'"mas, Démangeai» 
:'"itu-iiiFs. ia peiade. 

t fr. 25 le pot ; 2 fr. 50 par mandat-nos te. 

M. VANOENORIESSCHE 

L I L L E , 6 3 , r u e J a c q u e m a r s - G i è l è e 
Avis mpoHTAKT. — Totiles les pommade* . 

onguents, sans exception sont nni-

DKTAIL DBS VENTES 

Tjpo unique 

Septembre 
Total : 130.000 ktl. 
Tendance calme 

de t'Awair de RouAaix-ToureoUktj 

: fi. DUOARD1N 

Feuilleton de Y Avenir de Rouba&Toureoing 40 

X-.A. 

Damed'Espargys 
par in, im\\mi-mmm 

fBcier de garde 
ii l'hôtel de la Prévôté en le priant de le faire 
parvenir sans retard A H. le Prévôt. J'ajoutai 

1 dit-elle, vous oseriez porter la 
main i^r une femme, vous, un gentilhomme! 

— Il y a <îcs *Z2 où un gentilhomme doit su
bir les eiigences des drconstiuces, quelque pé-

lVeoliar, je suis allé nibles que soient celles-ci. 
'- — Mais, c'esl atroce de tuer une femme «ans 

fense.sans même lui laisser le temps uti mettre 

• Comment Chailly peut-il être «11 Chûtcltl ? 
1 MMU madame d'Esparg»* atterrée. 

"est une pelil': histoire tirs édilianlp, re-
. nuguet et je vais vous la narrer le plus 
.itemcnt nositble. 
«i surpris l'autre jour... par mégarde, un 

npau de vôtre convfraation relative au petit 
•̂1 inafW de la main de madame Catherine 

land je vous al entendu parler 
n grand 

i moelle*. Je «avais la ta
rde cet'ordre abominable, vous Aviez eu la 

«me idée d'en donner lecture & haute voit k 
- acolyte*. D'autre part, comme j'avai* l'oeil 

ettre lo nom de M. de* Ëcharda, 1 
«ur ce grimoire, j'en ai eu un frisson 
«•coué jusque! 

Trr* bien! mon petit Guinguet, fil de* 

f .-1-ds fort intéressù i.ar ce récit, je reconnais 
m de les procède* diajomatiques ordi-

...» iignet a*Ué, salua et reprit : 
(Ine fois ea fM*e**ioQ de la pièce en ques

tion, je vasque la place'où devais être imerit 
)* nom d» mon ami était encore en blanc : j« 
n< souvins alors fort a propos que j'avais uns 
•Vjtia écriture ce qui mt donna l'idée d écrire en 
t)i.iive magnifique le nom de K. de Chailly sur 
le K.mlet aî'sdresse de M le PrévAt de Pari* 
Punmue teut 1 honneur de la combi*t*it(ta des 

vot escorté d'une vingtaine d'archers. Il se ren-
|dil Al'hùtel d'Espargys, empoigna M. de Chaili; 
et comme celui-ci cn*it un peu, on lui offrit 
une pastille calmante sou* la Icrme d'une poire 
d'iingoisse. Je suivi* Vescorte, je la *l* entrer 
au CliAlelct et en sortir un quart d'heure apré* 
Mai* M. de Cbailly n'éUit plus avec les archer*. 
Les ordre* avaient été exécutés d'un* façon si 
précise que j'entendis M. le Prévél, parlant A un 
de ses orlïeiers, dire en pa*sant Jevant moi : 
« 0«t>»d i l e»^ tombé, cela a fait flacr s 

Et tous les archers se mirent k rire. Un des 
soldais qui paraissait avoir de* notions particu
lière* aur l'eudrnit oa avait été jeté M. de Chailly 
ajouta : « Le pauvre diable en aura tout au plus 
pour dis ou doute jours avant de partir pour 
l'autre monde. Le* L'AŒUIK* d'Ht/pocra* n'ont 
jamais accordé la quiussine k personne. » Voila 
peoraaoi, woahit Guiaauet, H. de Chailly ne 
tiendra pas ce soir. 

— Commencé/.-«aii-t i croire, madame, lut dit-
il, qu'il vient une heurt où les crimes combinés 
par des' êtres mMii.aU *c retournent contre 
oui. Voyei!plutôt votre acolyte? 

C'eat lui qui avait lro»vé celte chose atroce de 
faire jeter, par esprit ée vengeance, nn brave 
KCiililhoeiine au fond du plus horrible des 

'CÎtèment celui qui 
I Kvait imaginé qui en est la proaro ïir.'im:. 

Kb bien I madame, l'hetire de la inattoe n eil 
pas venue aeutemest pour vot complices Maure* 
vel el Chailly , elle a«fa ' e i n e i U 1 , o n n ^P o u r T O , , f -

— -"est 

inspirations infernales. Vos < 
largement des représailles, et d'ailleurs, il ne 
s'agit pas ici d'une vengeance personnelle, mais 
d'un devoir imposé par tes aVroonstances. C'est 
vous qui avei essayé de faire assassiner M. de 
la Volte A l'hôtel du LxonNoir, voir* qui lui avez 
tiré un coup d'arquebuse au passage du bac du 
passeur, vous qui ave* combiné pour lui une 
mort épouvantable et dan* votre «engeance TO JS 
englobiet une jeune fille qui n'a jamai* fait au
cun mal ni à vous ni A personne, la passe *ons 
silence les coups de dagues reçus par moi de la 
main de vo* sbiree car je pente leur avoir rendu 
m. .'i-ismment la monnaie de leur pièce Eh bien 
tout c l a pourrait, au besoin, se pardonner, ce 
sont de* crimes dirigé* contre deux ou trois | 
personaes et ces dernières ayant eu la chance ; 
d'y échapper en partie, ont peut-être l'Ame assez 
limite sas** le» dédaigner, mais il y a autre! 
chose. 

Ici. des Ecbards lit une pause et la comtesse,, 
sentant bien où il en voulait venir, eut un fris-j 

— Il y antre chose, reprit le baron, et pour 
celle-ci, teut le sang huguenot répandu sur le | 
pavé de* nies, crie vengeance. Vous avci pu \ 
réussir, I l'aide d'une manœuvre hypocrite, Ai 
vous emparer de la liste contenant les adresses • 
'les huguenots présent* h Paris. . I 

Par votre faute, des centaines de nos coreh-
gisnnaires ent été égorfés ; par votre faute, des 
centaines d« femme* sont devantes veuve», dea 
centaines d'enfants, orphelins ; par votre faute 
enfin, j'ai, par ma eonlance naïve, insensée, été 
le complice Inconscient de l'horrible massacre 
a> la Ssint-Barlhélemy. Voilà, madame, ce qui 

* - -oîla pourquoi mql, gentil-

lâche, réputé par tous, seigneur loyal et plein parafant, par madame d'Epargys A mademoj-
d'htmneùr, je vais sans hésitation vous plonger selle de Pontange*. 
m* dague en plein cœur. j L'intoxication avait été si rapide qu'elle avait 

Pourtant, croyes-le bien, je me juge aussi se- amené une désagrégation presque subite des 
virement que vous pouvez le faire el je crois tissus. 
comme vous ;ue la main qui a frappé une Toos les spectateur* de cette scène ne purent 
femme n'est pas digne de tenir une épée, aussi i retenir un cri d'horreur. 
ai-ie résolu de me l'aire justice a moi-même. | — Maintenant, dit des Echarda, aprvs un ini-

Aussilôt mon devoir accompli, la nmne da- tant de silence, rien ne nous retient plus, jus-
sue qui vous aura frappe abattra le poignet qui lice ea faite \ 
Î W a dirigée. Se tournant alors ver* la Volte et la jeune 

L'armée calviniste a déjt un chef manchot, fille, il reprit : 
mon iiinsire ami Lanoue, elle en comptera deux — Nos amis nous attendent h la porte Bau-
désormais et mon honneur de gentilhomme doyer, nous devons partir pour la Rochelle cette 

, Mlle de Fontangea est-elle en mesure dc 
La comtesse d'Csnaraj» leva des yeux épou-1 pouvoir supporter le voyage. ? 

vanté* sur l'homme quRui parlait ainsi. I — Madame la comU 
n.» ivv,„..i„ i* . : .** . îtnrwisiiihlf. semblait ' la roule, dit la Voile, Des Echartls, le visage impiJ*ible 

linci.rne.Usn vivsttLe de ta justice. On sentait ensemble 
que ce qu'il venait de dire, il allait la (airs à la ( — Et v 

cela le lui rendais les yeux rouges, elle'sa-
ian horrible. 

— Alors, adieu, mon brave enfant, dit dea 
iïcharda en enlevanl Guinguet au bout de ses 
bras d'athIMc et en l'enibr.-issnut avec une af/ec-
lion de frère aîné. N'oublie pas trop te* smis se 
la Rochelle, eux ne t'oublieront pas. 

— N'yes pas peur, mon grand ami, dit l'éco
lier, on a de la mémoire et quand Guinguet a ua> 
nom écrit au fond du coeur, c'est bien gravé. 

Le bon Guinguet passa de bras en bras et l'on 
se sépara, tristement, la larme au coin de lajil, 
la mélancolie au fond de l'Ame. 

Les calvinistes continuèrent A descendra la 
Suint-Antoine pendant que l'écolier s'enga

geait dai des Guillemit 
1 le coeur en place, 
1 e«saya de rendra 

clti, nettement arrêté. 
La comtesae se leva comme mue par une ré

solution subite, sortit de sou sein la fiole dont 
I* contenu était destiné A mademoiselle do Fau
ta âges a dit : 

— Vous avez raison, monsieur le baron. Je 
mérite la mort pour toute* les cause* que vous 
venez de dire, et je veux vous épargner le re
mords d'avoir frappé une femme. Je pense 
comme rtm» que l'heure de l'expiation est venne 
pour moi. Puisse Dieu me pardonner comme je 
vous pardonne A tous. 

Rt d'un Irait, file vida le flacon qu'elle tenait 
dans in main crispée. 

Presque anfsitôl, ses y^ui se voilèrent, un 
long ffis*— *-

— Une femme ne doit-elle pas suivre partout 
n ép&)i t répondit avec un doux sourire la 

jeuae fille. 
— En ee cas, dit dea Echard*. partons vite, 

mes cher* enfant* le pavé de la capitale me 
brûle, j'ai besoin du grand air des chemins. 

CONCLUSION 

Un instant après, les calvinistes gagnaient la 
" - - l a t en t du roté de la 

ntgoromery «t I** 

'iiiinsnct, d'une voit 
ferme, a« mita isaji -
tendirent entonner ton fumeux refrain 

Dana le couvent dea Àngastm. 
Oo prétend qu'il est 

! lointain des rnetlew. 

toute la nuit dans un cabaret 
de Charen'on 

Mademoiselle de Fontangea 
ment sur le bras it la Volte, 

s appuyait d« 
des rvUtrd-* i J ( sa tete 

ulsion suprême et elle tomba las braa ebait «n avant avec Guinguet, Brig 
étendus, sans pousser an cri, «sa* proférer une la msarebe, portant «raerque* paqi 
plainte, teiLlement, chosa étrange, -ette agonie oaaat wa bardes et relie* de aa maîtresse 

1 visage d 
tore de v 

Arrivé k la hau 
danse «Tnaptrar/* Guinguet dit 1 

relies do «a 
!iu- de la rue dea Guillemiles, 
ilrinmte* : 

. . . J condamne : 
homme de vieil! portaatt 

1^ uiystérienx poison avaK •rodait son «sevré sangar poisr voua, nous revair ton* k Pari*, 
de mort en 1 accomswgnant de tous les pneno- -< Paorqaoi ac riens-4u pas philet à La Ho 
mené* compiaisammest décrit* un iartant su ,chellè^ Interrogea dri E-haras, 

I CONNAISSANCES 17TLLES 

a^ . . - i a i — .a-. 1- r — . . . ^ - _ r - 1 | ^ ] | | ( 

I On peut, parnlt-il. accélérer la-pesatsriH^^H 
Isa et, en même temps, le* p r c t e r v e e ^ ^ ^ ^ ^ H 
eMcraqui leur esI spécial, en jetan! te grain 
<sfli leur est destine dix* de l'eau tiède 1 " " 
tiaaaée de chair* On brasse bien pour l a ' 
le grain, puis en le laisse refroidir ai ' 
Ursqu- le* goules ont recosimeacè"g f 
repris leur santé, on iitterresapt, bien sa 
le traitement qui sarriandrait aneftesare mV aa* 
eouiuHiiaca. • 

eV-nèemoK V»AHKU* 

Anii.il'
linci.rne.Usn

